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Histoire

Les dessins du «Flight Lieutenant» Ley Kenyon
[Stalag Luft III, Silesie 1944)

La «Grande evasion»! Rappelez-vous, ce film de John Sfurges (1963) retracant la construction d'un

tunnel de fuite, effectuee par un groupe de pilotes de la Royal Air Force, prisonniers des Allemands,

auxquels s'etait Joint un aviateur americain, passionne de base-ball, campe par le sympathique et

regrette Steeve Mc Queen!

w Adj sof Vincent Quartier

Quelque peu romancee pour
le cinema, l'histoire de ces cou-
rageux prisonniers allies est

parfaitement authentique! Elle
a eu pour cadre geographique,
le camp Nord du Stalag Luft
III, ä Sagan (Zagan), en Pologne.

Vers la fin de l'annee 1942,

un groupe de jeunes officiers
de la R.A.F et de differentes
forces aeriennes alliees regrou-
pes dans ce camp de Silesie,
mettent sur pied un projet d'e-
vasion completement fou: la
fuite de leur lieu de detention

par un tunnel de plus de 100 m.
de longueur creuse de leurs
mains! Ce sera l'un des

projets1 d'evasion le plus coura-
geux et le plus imaginatif
jamais tente par des prisonniers
de guerre!

Regroupes dans une association

secrete, «l'Organisation X»,
les candidats ä l'evasion com-
mencent la construction de leur
tunnel (nom de code «HARRY»),

au debut 1943. A partir
d'une baraque du camp, ils
creusent tout d'abord un puits

vertical jusqu'ä une profondeur
de 10 metres. L'entree de celui-
ci est camouflee sous un fourneau

ä bois. Puis, une chambre
destinee ä servir de depöt de

materiaux (etais de fortune.
rails de bois, reserves de vivres
pour l'evasion est amenagee ä

la base du puits. La centrale de

Ventilation du futur tunnel est
installee ä la suite: constituee
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de pieces de bois, de cuir et de

tissus, eile est actionnee ma-
nuellement et pulse de l'air frais
dans des conduits metalliques
fabriques ä l'aide de boites de

conserves provenant des colis
de la Croix-Rouge.

Ces locaux «techniques»
realises, les prisonniers peuvent
s'attaquer au tunnel: son dia-
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Arrivee d'un nouveau contingent de prisonniers au Camp Nord du
Luft Stalag III (1943).

'D'autres evasions par tunnels ont ete tentees dans de nombreux camps de prisonniers durant la Seconde Guerre

mondiale: 143 officiers francais se sont evades ainsi de /'Oflag 17A, situe ä Edelbach en Autriche, les 18 et 19

septembre 1943. Ils seront presque tous repris, sauf 2 officiers abattus lors de leur capture et 3 chanceux qui ont pu
rejoindre divers mouvements de resistance en France et en Slovaquie. (ARTE, Les mercredis de l'histoire, «La malle

et le camp», 28 avril 1999).
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Le projet «Harry» -^ ©
(Dessin de L. Kenyon

1. La trappe d'entree camouflee
2. Le puits d'entree
3. Remplissage des «saucisses»
4. Depöt-atelier
5. Arrivee des wagonnets
6. Centrale de Ventilation
7. Canaux d'air frais
8 Tunnelier trade sur wagonnet
9 Rails

^are «Piccadilly»
Gare «Leicester Square»
Puits de sortie
Viirador
Prison du camp
Infirmerie

Microphones «anti-tunnel>

Ligne au-delä de laquelle
les sentinelles tirent a vues
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metre devra permettre le passage

d'un homme ä plat-ventre
sur un wagonnet place sur des
rails de bois et tracte au moyen
d'une corde; sa longueur, une
fois termine, sera de plus de
100 metres. Entre le depart, ä

la base du puits d'acces, et la
sortie, prevue au-delä de la
derniere ligne de barbeles, deux

«gares» intermediaires, permettant

aux hommes de se reposer
quelque peu sur le trajet, sont

amenagees. Dans l'espoir de re-
voir prochainement ces lieux
typiquement londoniens, les
aviateurs les baptisent «Piccadilly«

et «Leicester Square».

La realisation de ce projet
peu commun va durer plus de
15 mois et, malgre quelques
alertes provoquees par des fouilles

ponctuelles des baraques
par les Allemands, jamais ceux-
ci ne donnent l'impression qu'ils
ne soupconnent quelque chose.

L'entree du tunnel. La trappe d'acces au puits vertical. avec. au

premier plan, le fourneau ä bois que l'on deplace chaque fois pour
camoufler I 'orifice. A gauche, sur le lit du bas, des troncons de

canaux de Ventilation realises ä partir de boites de conserve. A cöte du

fourneau, des planches enlevees ä raison d'une sur deux aux lits des

prisonniers et qui serviront ä etayer le tunnel. A droite. sur la corde
ä linge, des «saucisses» de transport pour la terre evacuee du tunnel

qui, portees sous les pantalons, permettent de repandre discrete-
ment celle-ci dans Taire du camp gräce ä un ingenieux Systeme de

ficelles. Dans l 'encadrement de la porte. un homme fait le guei et
donne l'alarme lors d'arrivees inopinees de patrouilles allemandes.
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C'est au debut de l'annee
1944, alors que l'ouvrage est
bientöt acheve, que le Group
Captain H.M. Massey, le
Senior British Officer du camp,
charge le Flight Lieutenant Ley
Kenyon, un jeune pilote doue

pour le dessin, d'etablir un dossier

«illustre» du projet en
cours. Celui-ci se rend
plusieurs fois dans le tunnel et realise

ses croquis dans des conditions

extremes, parfois couche
sur le dos, utilisant le plafond
comme planche ä dessin, ä la
lueur vacillante d'une Kriegs-
lamp, sorte de petite lanterne
utilisee dans les baraques du

camp. Immediatement apres
avoir ete realises, ces dessins,
sous forme d'esquisses, sont
introduits dans un Container,
constitue de boites de conserve
en fer-blanc, scelle hermetique-
ment. II est cache dans la galerie

d'un premier projet de tunnel

abandonne (nom de code:
«DICK») qui sera ensuite inon-
de par les prisonniers.

Un jour, d'apres les savants
calculs des concepteurs du tunnel,

l'avance horizontale de
celui-ci est stoppee et l'on procede

au forage du puits de sortie.
La date du «grand soir» est
alors fixee au 24 mars 1944.
Des 21 h 30, les candidats ä

l'evasion se succedent sur les wa-
gonnets du tunnel et, des leur
sortie, se diluent dans la nature
par petits groupes. L'operation
va se prolonger jusqu'ä l'aube
du 25 mars, vers 4 h 45; c'est ä

ce moment qu'une sentinelle
allemande patrouillant le long de

fenceinte exterieure decouvre
le puits de sortie et donne
l'alarme, mettant ainsi fin ä cette
massive evasion de prisonniers
de guerre qui entrera dans la

legende!
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A la base du puits d'acces, le depöt-atelier oü des specialistes
preparent les etais, les rails et les conduits de Ventilation du tunnel au
für et ä mesure de son avancement. Au plafond, une boite de conserve

pendue au bout d'une corde et remplie de cailloux. Des que la
corde est agitee depuis le haut, le bruit provoque alerte les

oecupants du tunnel qui remontent au plus vite. A gauche, deux officiers
recuperent avant de remonter ä l'air libre.

76 officiers ont cependant
reussi ä s'echapper cette nuit-
lä. 3 d'entre eux seulement par-
viendront ä rejoindre l'Angleterre,

les autres seront tous
repris apres avoir effectue des

trajets de fuite plus ou moins
longs. Sur ordre personnel d'A-
dolf Hitler, 50 d'entre eux se¬

ront fusilles sans autre forme
de proces par la Gestapo, lors
d'un simulacre de retour au Stalag

Luft III.

Plus tard, en janvier 1945,
devant l'avance de l'Armee rouge,

les Allemands decident d'e-

vacuer ä marches forcees, les
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Memorial des 50 officiers evades qui furent fusilles par les
Allemands. II sera erige par leurs camarades, en mars 1944, dans le
cimetiere des prisonniers du camp nord du Stalag Luft III, ä Sagan.

prisonniers britanniques du

camp de Sagan, vers le coeur
de l'Allemagne. Seuls les oecupants

de l'infirmerie restent sur
place et, parmi ceux-ci, un officier

de «l'Organisation X». Des
la liberation du camp par les

Sovietiques, il recupere les des-
sins et les esquisses du Fligth-
Lieutenant Ley Kenyon et les

ramene ä son auteur en Angleterre.

Kenyon va les reprendre
et leur donner leur forme
definitive, la version presentee dans

cet article.

C'est gräce ä l'amicale com-
plicite de Bob Gorton, sympathique

chef de cuisine aux big
moustaches d'une institution
morgienne travaillant ä la rein-
sertion de jeunes en difficulte,
que je peux proposer ces
documents artistiques d'un interet
historique certain. Son pere, in-

corpore dans la R.A.F. durant la
Seconde Guerre mondiale, avait

ete abattu sur le nord de la
France au cours d'une mission,
dans le secteur de Saint-Quen-
tin. En compagnie de ses camarades

d'equipage, il va reussir ä

se cacher plus d'une semaine
avant d'etre finalement capture
par les Allemands et interne
dans le camp Nord du Stalag
Luft III, ä Sagan, en Silesie.

Apres la guerre, il retrouve
sa famille en Angleterre oü il
decede en 1990, et c'est lors de

ses funerailles que son fils
Robert reeoit un portfolio de ces
fameux dessins de la part de

leur auteur, le Fligth-Lieute-
nant Ley Kenyon.

V.Q.
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Ce dessin est sorti de l 'Imagination de Ley Kenyon, car il a ete realise

ä l'interieur du camp et avant l'evasion! Chaque evade doit
attendre dans le puits de sortie un signal transmis par un camarade
au moyen d 'une corde: c 'est pour lui le moment de s 'extraire de son
trou et de courir vers la foret toute proche avant que les faisceaux
tournants des projecteurs ne reviennent eclairer la zone d'evasion!
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